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I. CONTEXTE GÉNÉRAL 
 
L’adoption du nouveau Protocole relatif aux Aires Spécialement Protégées et à la 
Diversité biologique (Protocole ASP/DB) en 1995, a été suivie, en 1996, par 
l’adoption des annexes du-dit protocole et en particulier de l’annexe II relative à la 
liste des espèces en danger ou menacées et de l’annexe III relative à la liste des 
espèces dont l’exploitation est réglementée, annexes comportant respectivement et 
initialement 104 et 28 espèces de la flore et de la faune marines de Méditerranée. 
 
 
Lors de leur Quinzième Réunion Ordinaire (Alméria, janvier 2008), les Parties 
contractantes à la Convention de Barcelone ont adopté des Critères communs pour 
la modification des Annexes II et III du Protocole ASP/DB et des fiches de 
propositions pour l'inclusion des espèces ou leur exclusion d’une Annexe et ont 
demandé au CAR/ASP d’évaluer le statut des espèces, présentes sur les Annexes II 
et III. Les propositions visaient à tenir compte des modifications intervenues dans la 
dénomination de certaines espèces (modifications taxonomiques), depuis leur 
inscription sur l’une ou l’autre des annexes, mais, également, à proposer l’inscription 
de nouvelles espèces. 
 
Un amendement des annexes II et III a donc été adopté par les Parties 
contractantes, (Décision IG.19/12), lors de leur Seizième Réunion Ordinaire 
(Marrakech, novembre 2009) permettant l’ajout d’espèces de flore, d’oiseau et de 
poisson et portant à 158 le nombre d’espèces inscrites à l’annexe II et à 43 le 
nombre d’espèces de l’annexe III.  
 
En 2012, les Parties Contractantes, lors de leur Dix-septième Réunion Ordinaire 
(Paris, Février 2012) ont adopté d’autres amendements aux annexes II et III du 
Protocole ASP/DB tels que indiqués par la Décision IG.20/5. 
 
En vue d’assurer une mise à jour des listes des espèces figurant aux annexes  II et  
III du Protocole relatif aux Aires Spécialement Protégées et à la Diversité Biologique 
en Méditerrané (Protocole ASP/DB), qui tient compte à la fois de l’évolution de leur 
statut de conservation et l’émergence des nouvelles données scientifiques, le 
CAR/ASP a contacté ses points focaux , pour les inviter à faire des propositions 
éventuelles d’amendement aux annexes II et III du Protocol ASP/DB. 
 
 
A cet effet, l’Italie a soumis des propositions d’amendement aux annexes II et III du 
Protocol ASP/DB, présentées dans le présent document. 
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Fiche de proposition de modification des Annexes II et 
III du Protocole relatif aux Aires Spécialement 

Protégées et à la Diversité Biologique en Méditerranée

Proposée par : 

L’Italie 

 

 

 

Espèces concernées : 

Antipathella subpinnata (Ellis & Solander, 1786)  

Antipathes dichotoma Pallas, 1766  

Antipathes fragilis Gravier, 1918 

Leiopathes glaberrima (Esper, 1792) 

Parantipathes larix (Esper, 1790) 

Modification proposée : 

Inscription à l’Annexe II 

Inscription à l’Annexe III 

Suppression de l'Annexe II 

Suppression de l'Annexe III 

Taxonomie 

Classe : Anthozoa 

Ordre : Antipatharia 

Famille : Myriopathidae 

Genre et Espèce : Antipathella subpinnata 
(Ellis & Solander, 1786) 

Synonyme(s) connu(s) : Antipathes 
subpinnata Ellis & Solander, 1786 

Nom Commun (Anglais et Français): black 
coral, corail noir 

 

 

Inscription sur d'autres Conventions : 

(Préciser ici si l'espèce est inscrite sur les listes d'espèces 
d'autres Conventions pertinentes et notamment : 
CITES, CMS, ACCOBAMS, Convention de Berne.) 

Toutes les espèces sont inscrites à la CITES Annexe II 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 

 

Classe : Anthozoa 

Ordre : Antipatharia 

Famille: Antipathidae 

Genres et espèces :  

Antipathes dichotoma Pallas, 1766 

Antipathes fragilis Gravier, 1918 

Synonyme(s) connu(s) : 

Antipathes dichotoma Pallas, 1766 :  Antipathes aenea 
von Koch, 1889 et Antipathes mediterranea Brook, 1889  

Antipathes fragilis Gravier, 1918 : Antipathes gracilis von 
Koch, 1889 et Antipathes flexibilis Gravier, 1919  

Nom Commun (Anglais et Français): black coral, corail noir

 

Classe : Anthozoa 

Ordre : Antipatharia 

Famille: Leiopathidae  

Genre et espèce :  

Leiopathes glaberrima (Esper, 1792) 

Synonyme(s) connu(s) : 

Antipathes glaberrima 

Nom Commun (Anglais et Français): black coral, corail noir

 

Classe : Anthozoa 

Ordre : Antipatharia 

Famille: Schizopathidae  

Genre et espèce:  

Parantipathes larix (Esper, 1790) 

Synonyme(s) connu(s) : 

Nom Commun (Anglais et Français): black coral, corail noir

 

Toutes les espèces sont répertoriées dans le 
annexe III protocole ASB/DB, sous le faux 
nom de "Antipathes sp.plur." 
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Antipathes fragilis Gravier, 1918 : 

C'est l'espèce de corail noir la moins connue de la mer Méditerranée. Elle est caractérisée par de longues 
branches, séparées et dirigées perpendiculairement. Les branches larges ont un squelette plus sombre par 
rapport aux branches fines, qui sont dorées. Les épines sont triangulaires. Les petits polypes sont de 
différentes tailles et sont distinctement séparés les uns des autres. Les tentacules médians sont 
légèrement plus longs que les latéraux. 

Leiopathes glaberrima (Esper, 1792) : 

Coraux de grande dimension, arborescents, atteignant plus de 2 m de hauteur. Le corallum est 
irrégulièrement ramifié, avec pinnules longues et courbes, disposées parfois de façon unisériée. Les épines 
sur les pinnules sont peu développées, petites, simples et lisses. Elles présentent une forme triangulaire 
globuleuse. Elles sont presque absentes sur les grosses branches. Les polypes sont unisériés et peuvent 
être blancs ou oranges vifs. Sur les branches principales, ils sont irrégulièrement répartis autour de l'axe 
de la ramification. Les colonies arborescentes offrent un abri à de nombreuses espèces de crabes, de 
crevettes et de poissons. 

Parantipathes larix (Esper, 1790) : 

L'espèce se caractérise par un corallum monopodial, pinnulé, qui peut être parfois ramifié. Généralement, 
cette espèce forme une colonie en goupillon (bottle-brush) qui peut atteindre jusqu'à 2 m de hauteur. Les 
pinnules sont simples, disposées perpendiculairement à la tige. Les épines sont simples, triangulaires et 
lisses. Les polypes sont blancs, unisériés tout au long des pinnules. Espèce occasionnellement associée au 
poisson Lappanella fasciata. 

 

Distribution (actuelle et historique) : 

Antipathella subpinnata Ellis & Solander, 1786 : la Méditerranée et l'océan Atlantique oriental   

Les cogénériques Antipathella wollastoni (Gray, 1857) macaronésiennes ont été récemment signalées 
près du détroit de Gibraltar (Ocaña et al., 2007))  

Antipathes dichotoma Pallas, 1766 : la Méditerranée et l'océan Atlantique 

Antipathes fragilis Gravier, 1918 : la Méditerranée  

Leiopathes glaberrima (Esper, 1788) : la Méditerranée et l'océan Atlantique 

Parantipathes larix (Esper, 1788) : la Méditerranée et l'océan Atlantique oriental   

 

Estimation de la population et tendances: données insuffisantes. Des études visant à quantifier la 
présence de l'espèce en Italie et dans les eaux de la Méditerranée sont fondamentales. 

 

 

 
 
 
 
 



 
 
 

Habitat(s) 

Antipathella subpinnata (Ellis & Solander 1786): 55-500 m; substrats durs, sur les rochers. Cette 
espèce se développe généralement dans des habitats rocheux où les courants sont modérés et l'eau est 
claire, les petits spécimens avec une faible ramification peuvent être trouvés dans les environnements 
ensablés. 

Antipathes dichotoma Pallas, 1766: 58 à 1410 m; substrat rocheux. L'espèce évite les zones verticales 
fouettées par les courants forts, elle préfère les milieux envasés caractérisés par de faibles courants. 

Antipathes fragilis Gravier 1918: 70-100 m; fonds durs. 

Leiopathes glaberrima (Esper, 1792): 90-600 m; habitat rocheux caractérisé par les courants faibles à 
modérés. Habituellement, cette espèce vit sur les hauts-fonds rocheux, peu profonds, modérés ou 
fortement envasés. Il est fréquent, dans les bancs de corail blanc, de trouver ce corail noir avec A. 
dichotoma et les spécimens profonds de A. subpinnata (Vertino et al., 2010). 

Parantipathes larix (Esper, 1790): 70-200 m; fonds durs. Cette espèce préfère les milieux envasés 
caractérisés par de faibles courants. Habituellement, on ne trouve que des spécimens rares. 
Cependant, des peuplements denses ont été occasionnellement enregistrés. 
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Menaces 

 

Menaces existantes et potentielles : 

Près de 100% des populations de corail noir étudié jusqu'ici a subi l'impact de la pêche, induisant ainsi 
l’endommagement des colonies ou leur mort, la colonisation des branches, le dispersement des 
colonies. De rares engins perdus suite aux activités locales dont principalement des chaluts, des filets 
maillants, des palangres de fond et des engins traditionnels de pêche récréative ont été également 
signalés (Bo et al., 2013C). 

La disparition totale de ces populations, comme c’est le cas sur certains hauts-fonds rocheux profonds 
fortement exploités au large du golfe de Naples, transforme complètement le paysage sous-marin, ce 
qui réduit considérablement l'habitat tridimensionnel créé par ces ‘’espèces-ingénieurs’’. Comme 
organismes filtreurs, ces coraux, ainsi que les gorgonaires et les scléractiniens, participent activement 
au couplage pélagique-benthique en eau profonde à travers le recyclage de la matière organique 
particulaire planctonique. Ces écosystèmes constituent une grande biodiversité benthique et pélagique 
y compris celle des espèces commerciales de poissons, qui peuvent être potentiellement perdues (Bo et 
al., 2013C). 

Exploitation: 

Malgré que l'utilisation du squelette du corail noir soit signalée depuis l'antiquité dans le bassin 
méditerranéen, à l'heure actuelle il n'y a pas d'exploitation commerciale de cette ressource pour 
l'industrie joaillière et la collecte de ces coraux est considérée comme captures accidentelles. 

 

 
 

Mesures de protection ou de réglementation proposées 

Interdiction de la pêche en haute mer, l'exploration pétrolière et le déversement illégal sur l'habitat 
créé par cette espèce. 

Besoin d'études visant à cartographier les populations de corail noir dans la mer Méditerranée et 
l'identification des prairies les plus denses. 

Mise en place de zones protégées, au large des côtes, des restrictions sur les activités de pêche ainsi que 
des plans de surveillance. 

L'élaboration et la mise en œuvre d'un plan de protection du corail noir sont fortement recommandées.
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Fiche de proposition de modification des Annexes II et 
III du Protocole relatif aux Aires Spécialement 

Protégées et à la Diversité Biologique en Méditerranée

Proposée par : 

L’Italie 

 

 

 

Espèces concernées : 

Callogorgia verticillata(Pallas, 1766) 

Modification proposée : 

Inscription à l’Annexe II 

Inscription à l’Annexe III 

Suppression de l'Annexe II 

Suppression de l'Annexe III 

Taxonomie 

 

Classe : Anthozoa 

Ordre : Alcyonacea 

Famille: Primnoidae 

Genre et Espèce : Callogorgia verticillata (Pallas, 1766) 

Synonyme(s) connu(s) : 

Nom Commun (Anglais et Français):  

 Inscription sur d'autres Conventions : 

Non  

 

Justification de la proposition :  

C. verticillata peut jouer un rôle écologique important, elle est considérée comme une ‘’espèce-ingénieur 
de l'écosystème’’, créant des habitats complexes en trois dimensions, maintenant de niveaux élevés de 
biodiversité et promouvant des niveaux élevés de fonctionnement dans les deux milieux interstitiels épi-
benthique et proximal.  

Les colonies constituent un substrat colonisable, créent des refuges pour de nombreuses autres espèces et 
peuvent représenter une zone d'alevinage pour les poissons. Les habitats rocheux hébergeant une 
biocénose dominée par les cnidaires sont des milieux clés quand ils sont entourés par des fonds meubles, 
car ils concentrent la fixation larvaire et la déposition de la matière organique, favorisant ainsi le 
développement des communautés benthiques également dans leur voisinage. Ces habitats sont 
extrêmement sensibles à l'impact des activités humaines telles que la pêche au chalut, la pêche en haute 
mer, l'exploration pétrolière, le forage et le déversement. 
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Données biologiques 

Brève description de l’espèce : 

La colonie de C. verticillata atteint jusqu'à 100 cm de hauteur, et comporte  un plan ramifié. La couleur de 
la colonie est blanche. 

Distribution (actuelle et historique):  

Atlantique et Méditerranée  

Estimation de la population et tendances: 

Les études pour estimer les tendances démographiques doivent être améliorées. 

Habitat : 

Fonds rocheux de plus de 100 mètres de profondeur, sans courant fort, circalittoral inférieur (''roche du 
large’’ et biocénose coralligène), et la zone bathyale. 

Menaces 

 

Menaces existantes et potentielles : 

Cette espèce est sensible aux activités anthropiques telles que la pêche au chalut, la pêche en haute mer, 
l'exploration pétrolière, le forage et le déversement. 

C. verticilla montre souvent des signes de dégradation ou est profondément écorchée et couverte par des 
organismes épibiontes. Divers facteurs peuvent augmenter la sensibilité de certaines espèces, par 
exemple, sa taille peut augmenter la probabilité de rester enchevêtrée ou sa flexibilité peut augmenter sa 
résistance à la friction mécanique. 

Exploitation : 

Non  

Mesures de protection ou de réglementation proposées 

 

Interdiction de la pêche en eau profonde, l'exploration pétrolière et le déversement sur l'habitat édifié par 
cette espèce. 

Besoin d'études visant à cartographier la répartition de l'habitat créé par cette espèce. 

Jusqu'à présent, peu de zones marines protégées comprennent les écosystèmes de la zone crépusculaire 
ou les mêmes outils de protection sont utilisés comme pour les écosystèmes peu profonds.  

On peut espérer pour l'identification de protection appropriée, des mesures de la zone mésophotique. 
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Fiche de proposition de modification des Annexes II et 
III du Protocole relatif aux Aires Spécialement 

Protégées et à la Diversité Biologique en Méditerranée

Proposée par : 

L’Italie 

 

 

 

Espèces concernées : 

Cladocora spp. 

Cladocora caespitosa (Linnaeus, 1767) 

Cladocora debilis Milne Edwards & Haime, 1849 

 

Modification proposée :  

Inscription à l’Annexe II 

Inscription à l’Annexe III 

Suppression de l'Annexe II 

               Suppression de l'Annexe III 

Taxonomie 

Classe : Anthozoa 
Ordre : Scleractinia 
Famille : Caryophylliidae 
Genre et Espèces :  
Cladocora caespitosa (Linnaeus, 1767) 
Cladocora debilis Milne Edwards & Haime, 1849 
Synonyme(s) connu(s) :  
Madrepora caespitosa Linnaeus, 1767 for Cladocora 
caespitosa (Linnaeus, 1767) 
Cladocora patriarca Pourtalès, 1874 and Cladocora 
paulmayeri Doderlein, 1913 for Cladocora debilis Milne 
Edwards & Haime, 1849 
Nom Commun (Anglais et Français):  
pillow coral and cladocore for Cladocora caespitosa 
(Linnaeus, 1767)  
corail-coussin et cladocore pour Cladocora caespitosa 
(Linnaeus, 1767) 
thin tube coral for Cladocora debilis Milne Edwards & 
Haime, 1849 
corail tube mince pour Cladocora debilis Milne Edwards & 
Haime, 1849 

 

Inscription sur d'autres Conventions : 

(Préciser ici si l'espèce est inscrite sur les 
listes d'espèces d'autres Conventions 
pertinentes et notamment : CITES, CMS, 
ACCOBAMS, Convention de Berne.) 

Les deux espèces sont listées dans CITES 
Annexe II  

 

 
 



 

Justification de la proposition :  

Toutes les deux sont des espèces bâtisseuses d’habitat, capables de créer des récifs très vulnérables à la 
pollution de l'eau, aux activités de pêche qui interagissent avec le fond marin et à l’ancrage. 

Données biologiques 

Brève description des espèces : 

Cladocora caespitosa (Linnaeus, 1767): corail colonial avec squelette calcaire formé de corallites 
cylindriques, plus ou moins ramifiés. Les polypes, avec des symbiotes autotrophes (zooxanthelles), sont 
bruns avec des points clairs et ont toujours des calices pointant vers le haut. La forme de la colonie varie 
de boules compactes, ayant 50 cm de diamètre dans les eaux de surface, aux colonies plus ramifiées à de 
plus grandes profondeurs. 

Cladocora debilis Milne Edwards & Haime 1849: Les colonies sont arborescentes avec une branche 
principale et plusieurs branches collatérales formées par bourgeonnement, ayant une croissance 
irrégulière dans diverses directions. Les Corallites sont très poreux et fragiles, ayant 2,5-4,9 mm de 
diamètre, avec 24 à 30 cloisons, répartis en trois cycles chez les petits calices et quatre cycles chez les plus 
grands. Les branches latérales ne sont pas toujours plus petites en diamètre que la branche principale. La 
couleur des polypes étendus est blanc transparent. Cladocora debilis n'héberge pas les zooxanthelles 
symbiotiques comme C. Caespitosa, et elle est typique des plus grandes profondeurs. 

Distribution (actuelle et historique) : 

Cladocora caespitosa (Linnaeus, 1767): Mer Méditerranée (endémique) 

Cladocora debilis Milne Edwards & Haime, 1849: Océan Atlantique, Mer Méditerranée (Golfe de Naples 
et la Mer Adriatique) 

Estimation de la population et tendances: données insuffisantes. 

Habitat(s) :  

Cladocora caespitosa (Linnaeus, 1767): jusqu'à 50 m; substrats durs, parfois dans les herbiers de 
posidonies. 

Cladocora debilis Milne Edwards & Haime, 1849: 28-100 m; substrats durs 
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Menaces 

 

Menaces existantes et potentielles : 

Pollution et dégâts mécaniques causés par les ancrages lourds et des engins de pêche. 

Exploitation: 

Collectée pour servir de décoration dans les aquariums 

Mesures de protection ou de réglementation proposées 

La réglementation des activités humaines afin d'éviter leur impact sur les colonies de ces espèces, en 
particulier en présence des récifs. 

Besoin d'études visant à cartographier la distribution de ces habitats coralliens. 
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Fiche de proposition de modification des Annexes II et 
III du Protocole relatif aux Aires Spécialement 

Protégées et à la Diversité Biologique en Méditerranée

Proposée par : 

L’Italie 

 

 

 

Espèces concernées : Ellisella paraplexauroides 
(Stiasny, 1936) 

 

Modification proposée :  

Inscription à l’Annexe II 

Inscription à l’Annexe III 

Suppression de l'Annexe II 

               Suppression de l'Annexe III 

Taxonomie 

Classe : Anthozoa 

Ordre : Alcyonacea 

Famille : Ellisellidae 

Genre et Espèce : Ellisella paraplexauroides (Stiasny, 
1936) 

Synonyme(s) connu(s) : Ctenocella paraplexauroides 
Stiasny, 1936 

Nom Commun (Anglais et Français):  

 

Inscription sur d'autres Conventions : 

(Préciser ici si l'espèce est inscrite sur les 
listes d'espèces d'autres Conventions 
pertinentes et notamment : CITES, CMS, 
ACCOBAMS, Convention de Berne.) 

L'espèce ne figure pas sur la liste des espèces 
d'autres conventions pertinentes 

 

Justification de la proposition :  

E. paraplexauroides est une espèce rare, avec une distribution très fragmentée dans la Méditerranée et 
avec une forte vulnérabilité à l'effondrement démographique et l'activité de pêche. Pour ces raisons, E. 
paraplexauroides peut être un bon candidat pour une stratégie de conservation. En plus, les activités de 
pêche commerciale, à travers la pêche à la ligne par exemple, endommagent directement cette gorgone, 
particulièrement vulnérable en raison de sa morphologie arborescente, sa construction fragile et son taux 
de croissance généralement faible. 

 

 

 

 
 
 



 
 

Données biologiques 

Brève description des espèces : 

La gorgone Ellisella paraplexauroides (Stiasny 1936) est une espèce rare et occasionnelle et le seul 
membre du genre Ellisella enregistré dans les eaux européennes (Grasshoff, 1992). C’est l'un des plus 
grands invertébrés coloniaux de la Méditerranée formant des colonies de couleur rouge-brique en forme 
de chandelier, allant jusqu'à 2 m de haut. Les colonies arborescentes présentent des fines ramifications, 
en forme de fouet émergeant d'une courte tige commune, dirigées parallèlement vers le haut et en se 
divisant de façon dichotomique. Bien que E. paraplexauroides est un grand et charismatique invertébré, 
très peu est connu sur son écologie de base, sa biologie et l’organisation de sa population. 

Distribution (actuelle et historique) : 

Ellisella paraplexauroides est une espèce atlanto-méditerranéenne typique avec un large éventail de 
distribution bathymétrique (20 à 690 m de profondeur). Dans l'Atlantique Nord, l'espèce est présente le 
long de la côte ouest de l'Afrique (de l'Angola au Maroc), au large des îles Canaries, et dans certains sites 
du sud-ouest de l’Espagne (revu par Angiolillo et al., 2012). En revanche, E. paraplexauroides est rare et 
est distribuée de façon discontinue en Méditerranée, trouvée jusqu'à présent seulement dans des colonies 
isolées sur les eaux littorales du cap Seco de los Olivos (Almeria, Espagne), autour d'Alboran et les îles 
Chafarinas, le long des côtes de Ceuta et Melilla, à certains endroits au large de l'Algérie et de la Tunisie, 
et dans le détroit de Sicile (Arroyo et al. 2008, Angiolillo et al, 2012). 

Estimation de la population et tendances:  

 
Peu de données sont disponibles concernant la biologie et l'écologie d’E. paraplexauroides. Cela est 
probablement du à l'analyse des petits fragments, suite aux rares observations de cette espèce in situ. 
Cette espèce a toujours été considérée comme très rare et occasionnelle (Grasshoff, 1992;. Arroyo et al, 
2008) et ne forme jamais de denses prairies. 
La population la plus riche connue à ce jour est celle des Îles Chafarinas (González García et al., 2005). 
Dans la littérature, les données quantitatives sur les populations d’E. paraplexauroides ont été rapportées 
seulement dans les îles Chafarinas par Maldonado et al. (2013). 

 

 

Habitat(s) 

 

E. paraplexauroides est une espèce eurybathique, vivant sur les substrats rocheux. Elle peut avoir une 
large répartition bathymétrique allant de 15 à 690 m de profondeur. Les espèces les moins profondes 
ont été signalées dans la mer Méditerranée et les plus profondes dans l'océan Atlantique. En 
particulier, elle a été signalée sur la marge du plateau, à des profondeurs mésophotiques entre 50 et 
150 m (Angiolillo et al, 2012;. Templado et al, 1986, 2006;.. Tocino et al, 2009), principalement 
associée avec d'autre gorgones et coraux, mais elle peut vivre également à des profondeurs bathyales. 
Dans le golfe de Cadix, le détroit de Gibraltar et la mer d'Alboran, il ya quelques sites où 
E.paraplexauroides a été observée dans les eaux peu profondes (15-30 m), et aussi entre les mattes de 
Posidonia oceanica (Aguiliar et al, 2010;. Ocaña et al ., 2000; Brito & Ocaña, 2004). 
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Menaces 

Menaces existantes et potentielles : 

Les principales menaces pour les populations de gorgones sont l'enchevêtrement avec des engins de 
pêche, la maladie et la prédation. La principale menace provient de différentes pratiques de pêche, 
comme en témoigne l'augmentation des rapports de dégâts à cet égard. Par exemple, la pêche côtière 
sportive (cannes à pêche), les petites flottes artisanales (la pêche à la palangre, les lignes de chalutage, la 
pêche au filet maillant, le déploiement des pièges, etc). Il a été démontré que l'ancrage des bateaux a 
causé des dommages de 25 à 40% des gorgones dans les zones lorsque ces activités sont courantes (par 
exemple Bavestrello et al, 1997;.. Chiappone et al, 2005;. Heifetz et al, 2009). 

Une étude menée dans les îles Chafarinas suggère fortement que la plupart de mortalité constatée chez 
la population d’E. paraplexauroides et touts les dégâts irréversibles notés résultent de la pêche continue 
non réglementée (pêche au filet maillant et à la traîne, plus rarement le chalutage) (Maldonado et al., 
2013) . L'utilisation quotidienne non réglementée des filets et lignes de pêche a un effet négatif non 
seulement sur le coenosarc et des polypes, mais aussi sur l'architecture tridimensionnelle des colonies. 
Dans de nombreux cas, les engins de pêche emmêlés et les branches cassées perturbent 
considérablement le cycle de circulation de l'eau à travers les branches de la colonie. Les colonies ainsi 
perturbées sont alors facilement envahies par la fixation des larves et des propagules d'un large éventail 
d'organismes benthiques. 

Dans la dernière décennie, les populations de gorgones auraient également subi de graves maladies 
provoquées par une combinaison complexe de microbes pathogènes et des températures anormalement 
élevées de l'eau de mer. 

Les gastéropodes, les crustacés et les polychètes sont des prédateurs bien connus des polypes des 
gorgones. Bien que la prédation conduise rarement à la mort de la colonie, il a été démontré qu’une 
attaque massive peut provoquer une mortalité locale importante. 

Exploitation: 

Données indisponibles 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 

Mesures de protection ou de réglementation proposées 

 

La réglementation des activités humaines (pêche en haute mer, l'exploration du pétrole, le déversement) 
où les colonies formées par cette espèce sont denses. 

Besoin d'études visant à cartographier la répartition de l'espèce. 

 

La structure complexe et la diversité des espèces hôtes d’E. paraplexauroides, ainsi que sa vulnérabilité 
aux activités humaines, devraient motiver la décision d’accorder à ces espèces le statut d’espèce protégée 
pour assurer la préservation de ces rares gorgones dans la mer Méditerranée. 
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Taxonomie 

Classe : Anthozoa 

Ordre : Scleractinia  

Famille : Caryophylliidae  

Genre et Espèce : Lophelia pertusa (Linnaeus, 1758)  

Synonyme(s) connu(s) :  

Dendrosmilia nomlandi Durham & Barnard, 1952 
Lophelia californica Durham, 1947 
Lophelia prolifera (Pallas, 1766) 
Lophohelia affinis Pourtalès, 1868 
Lophohelia prolifera 
Lophohelia prolifera f. brachycephala Moseley, 1881 
Lophohelia prolifera f. gracilis Duncan, 1873 
Lophohelia subcostata Milne Edwards & Haime, 1850 
Lophohelia tubulosa Studer, 1878 
Madrepora pertusa Linnaeus, 1758 
Madrepora prolifera Pallas, 1766 

Nom Commun (Anglais et Français):  

deep-water coral, cold water coral, deep sea coral, white 
coral 

coraux d'eau profonde, coraux d'eau froide, coraux des 
grands fonds, coraux blancs 

 

Inscription sur d'autres Conventions : 

(Préciser ici si l'espèce est inscrite sur les 
listes d'espèces d'autres Conventions 
pertinentes et notamment : CITES, CMS, 
ACCOBAMS, Convention de Berne.) 

CITES Annexe II. 

 
 
 

Justification de la proposition :  

Lophelia pertusa  est l'une des deux espèces caractérisant la biocénose des coraux en eaux profondes dans 
la mer Méditerranée. 

En fait, l’accumulation du corail consiste en une structure tridimensionnelle complexe fournissant des 
niches écologiques pour une grande diversité d'espèces associées, y compris les crustacés et les poissons 
d'intérêt économique. 

Lophelia pertusa est une espèce structurante, constituant un véritable foyer de biodiversité, mais les 
squelettes des colonies de cette espèce sont fragiles et extrêmement sensibles à l'impact des activités 
anthropiques telles que la pêche au chalut, la pêche en haute mer, l'exploration pétrolière, le forage et le 
déversement illégal. 

Un déclin de l'habitat créé par cette espèce a été signalé dans le Nord-Ouest de la Méditerranée – Golfe de 
Ligurie (Tunesi et al, 2001.). 

 



 

Données biologiques 

Brève description des espèces : 

Cette espèce forme de grandes colonies arborescentes qui peuvent être fixes ou libres; les corallites 
sont connectés par des branches cylindriques de périthèces très denses. La forme de croissance est 
variable, les branches peuvent s'anastomoser où ils convergent.  

Les corallites allant jusqu’à 12 mm de diamètre, fortement implantées, sont plutôt cassantes au niveau  
des cloisons qui sont disposées irrégulièrement selon trois ou quatre cycles. Les columelles et les palis 
sont absents. Les polypes sont translucides: blanc, rose ou jaunâtre, avec jusqu'à 50 tentacules avec 
des boutons de terminaux caduques. 

Distribution (actuelle et historique) : 

Atlantique et la mer Méditerranée – eaux italiennes: mer ligurienne, l'archipel toscan, la mer ionienne  
 
Estimation de la population et tendances:  
 
Jusqu'à présent, le cap de Santa Maria di Leuca est le seul site bien connu. Les campagnes de 
recherche ont été menées pour recueillir des données sur la géologie, la biologie et la cartographie. 
Cependant, les études relatives à la quantification de cette espèce dans les eaux italiennes et la mer 
Méditerranée sont fondamentales. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Habitat(s) 

 

Sur les fonds rocheux ou meubles, généralement à des profondeurs supérieures à 400 m. Rarement 
trouvés attachés aux substrats solides puisque les parties basales mortes du corail sont généralement 
attaquées par une éponge gênante, Cliona sp, ce qui l'affaiblit, causant sa rupture. Donc dans la plupart 
des localités, ce corail forme de grandes touffes libres ou des peuplements jusqu'à 1 m de haut et 50 m 
de diamètre. L'affaiblissement continu causé par les clionidés provoque la rupture de nombreuses 
petites portions de corail de la masse principale. Celles-ci forment un substrat pour le développement 
de nouvelles colonies, prolongeant ainsi les peuplements latéralement. 
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Menaces 

Menaces existantes et potentielles : 

Au cours des vingt dernières années, l'activité humaine a commencé à avoir un impact sur la biocénose en 
eau profonde, cet impact est principalement du à la pêche en haute mer, l'exploration du pétrole et du 
déversement illégal. 

L'impact évident du chalutage sur les bancs de corail se manifeste en des dégâts mécaniques causés par 
les panneaux de chalut et les filets qui détruisent la structure tridimensionnelle des récifs coralliens. En 
outre, l’activité du chalut de fond modifie les conditions hydrodynamiques et sédimentaires. Les membres 
de la faune associée sont également endommagés. L’ampleur de ces effets dépend de la fréquence de la 
perturbation du chalutage. Les bancs de coraux d’eau profonde sont particulièrement fragiles et 
facilement démolis par les engins de pêche remorqués. Dans une région avec une forte pression de pêche, 
la diversité de la communauté des récifs coralliens s’affaiblit. D’autres engins de pêche, telle que les 
palangres, peuvent également causer des dommages à cette biocénose car ils provoquent la rupture. 
(Tursi et al., 2004) 

Exploitation: non 

 

Mesures de protection ou de réglementation proposées 

Interdiction de la pêche en haute mer, l'exploration pétrolière et le déversement illégal sur l'habitat créé 
par cette espèce. 

Besoin d'études visant à cartographier la répartition des habitats coralliens en eau profonde. 
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Espèces concernées : 

Madrepora oculata Linnaeus, 1758 

Modification proposée : 

Inscription à l’Annexe II 

Inscription à l’Annexe III 

Suppression de l'Annexe II 

Suppression de l'Annexe III 

Taxonomie 

 

Classe : Anthozoa 

Ordre : Scleractinia  

Famille: Oculinidae  

Genre et Espèces : Madrepora oculata Linnaeus, 1758 

Synonyme(s) connu(s) : 

Amphihelia moresbyi Alcock, 1898 
Cyathohelia formosa Alcock, 1898 
Lophohelia investigatoris Alcock, 1898 
Lophohelia tenuis Moseley, 1881 
Madrepora alcocki Faustino, 1927 
Madrepora candida (Moseley, 1881) 
Madrepora kauaiensis Vaughan, 1907 
Madrepora tenuis (Moseley, 1881) 
Madrepora venusta Milne Edwards & Haime, 1850 
Madrepora vitiae Squires & Keyes, 1967 
 

Nom Commun (Anglais et Français):  

deep-water coral, cold water coral, deep sea coral, white 
coral  

corail d’eau profonde, corail d’eau froide, corail des grands 
fonds, corail blanc.  

 Inscription sur d'autres Conventions : 

(Préciser ici si l'espèce est inscrite sur les 
listes d'espèces d'autres Conventions 
pertinentes et notamment : CITES, CMS, 
ACCOBAMS, Convention de Berne.) 

 

CITES Annexe II 

 

Statut de l'espèce d'après la liste rouge de 
l’UICN 

Statut de l’espèce d’après la liste rouge des 
cétacés UICN-ACCOBAMS: 
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Justification de la proposition :  

Madrepora oculata  est l'une des deux  espèces caractérisant la biocénose des coraux en eaux profondes 
dans la mer Méditerranée. 

En fait, l’accumulation du corail consiste en une structure tridimensionnelle complexe fournissant des 
niches écologiques pour une grande diversité d'espèces associées, y compris les crustacés et les poissons 
d'intérêt économique. 

Madrepora oculata est une espèce structurante créant un véritable foyer de biodiversité, mais les 
squelettes des colonies de cette espèce sont fragiles et extrêmement sensibles à l'impact des activités 
anthropiques telles que la pêche au chalut, la pêche en haute mer, l'exploration pétrolière, le forage et le 
déversement illégal. 

Un déclin de l'habitat créé par cette espèce a été signalé dans le Nord-Ouest de la Méditerranée – Golfe de 
Ligurie (Tunesi et al, 2001.). 

 

Données biologiques 

Brève description de l’espèce : 

L'espèce est très variable dans son mode de ramification, sa texture, sa couleur et d'autres aspects, même 
au sein de spécimens de la même colonie de corail. Elle est touffue, se développant dans de petites 
colonies qui forment des bosquets, créant des matrices en forme d'éventail, atteignant environ 30 à 50 cm 
de haut. Elle a des parties squelettiques épaisses qui poussent selon un modèle lamellaire. Comme son 
squelette est fragile et incapable de soutenir une grande structure, elle se trouve généralement, dans les 
zones plus profondes, parmi les coraux les plus robustes, tels que Lophelia pertusa et Goniocorella 
dumosa, qui lui offrent une certaine protection. Dans les zones où elle domine, elle est généralement 
trouvée dans les décombres et les débris plutôt que dans les récifs coralliens. 

Distribution (actuelle et historique): Atlantique et Méditerranée - les eaux italiennes: la mer de Ligurie, 
l'archipel Toscan, la mer Ionienne 

 

 



 

Estimation de la population et tendances: 

Jusqu'à présent, le cap de Santa Maria di Leuca est le seul site bien connu. Des campagnes de recherche 
ont été menées pour recueillir des données sur la géologie, la biologie et la cartographie. Néanmoins, des 
études quantitatives sur la présence de l'espèce dans les eaux italiennes et en Méditerranée sont 
fondamentales. 

 

Habitat : 

Sur les fonds rocheux ou meubles, généralement à des profondeurs supérieures à 150 m de la mer 
Méditerranée. Rarement trouvés attachés aux substrats solides puisque les parties basales mortes du 
corail sont généralement attaquées par une éponge gênante, Cliona sp, ce qui l'affaiblit, causant sa 
rupture.  

Donc dans la plupart des localités, ce corail forme de grandes touffes libres ou des peuplements jusqu'à 1 
m de haut et 50 m de diamètre. L'affaiblissement continu causé par les clionidés provoque la rupture de 
nombreuses petites portions de corail de la masse principale. Celles-ci forment un substrat pour le 
développement de nouvelles colonies, prolongeant ainsi les peuplements latéralement. 

Menaces 

 

Menaces existantes et potentielles : 

Au cours des vingt dernières années, l'activité humaine a commencé à avoir un impact sur la biocénose en 
eau profonde, cet impact est principalement du à la pêche en haute mer, l'exploration du pétrole et du 
déversement illégal. 

L'impact évident du chalutage sur les bancs de corail se manifeste en des dégâts mécaniques causés par 
les panneaux de chalut et les filets qui détruisent la structure tridimensionnelle des récifs coralliens. En 
outre, l’activité du chalut de fond modifie les conditions hydrodynamiques et sédimentaires. Les membres 
de la faune associée sont également endommagés. L’ampleur de ces effets dépend de la fréquence de la 
perturbation du chalutage. Les bancs de coraux d’eau profonde sont particulièrement fragiles et 
facilement démolis par les engins de pêche remorqués. Dans une région avec une forte pression de pêche, 
la diversité de la communauté des récifs coralliens s’affaiblit. D’autres engins de pêche, telle que les 
palangres, peuvent également causer des dommages à cette biocénose car ils provoquent la rupture. 
(Tursi et al., 2004) 

Exploitation : 

Non  
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Mesures de protection ou de réglementation proposées 

 
Interdiction de la pêche en haute mer, l'exploration pétrolière et le déversement illégal sur l'habitat créé 
par cette espèce. 
 
Besoin d'études visant à cartographier la répartition des habitats coralliens en eau profonde. 
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